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_ landaise 


La Constitution de 1875. 


Adresser la correspondance au Dilrec 
teur des Landes, Etabl. MADIM, rue 
Maubec, Bayonne. 


Lon en juge par le nom. 
et la qualité des 
décteurs qui lui don- 
nent leurs soins, la 
constitution de 1875 est 
gravement malade, Le 
diagnostic est très sévère. Il parait 
que le vice est congénital. Quel- 
ques-uns croient pouvoir affirmer 
qu'elle ne passera pas l'hiver. Du 
reste, elle à atteint un âge avancé. 
Luez nous, on le sait, les consti- 
tutions n'atteignent jamais leur 
cinquantième année. |] en est qui 
sont mortes en bas-äge : celle de 
1848, par exemple. 

La naissance de la Constitution 
de 1875 a été laborieuse. On est 
d'accord sur ce point. C'est le seul 
point sur lequel on soit d'accord. 
11 s'en tallut d'une voix à peine 
qu'elle ne vit pas le jour. Au sur- 
plus, elle avait été si habilement 
conçue quon pouvait, presque 
sans y rien changer, mettre un 
Souverain, roi ou empereur, à la 
place au premier magistrat qu'elle 
baptisait « Président de la Képu- 
blique ». Ce Président de la Ké- 
publique avait les pouvoirs les plus 
exorbitants. 1] nommait tous les 
fonctionnaires, presque sans ex- 
ception. Il avait e le droit de 
négocier des traités'avec n'importe 
quelle nation étrangère. et de les 
ratifier à lui seul, droit que ne 
possédaient ni l'empereur d'Alle 
-magne, ni le roi d'Angleterre, si 
onuen croit Bluntschli, l'ill > 
fondateur du droit inte 


Uonc, le dest: la Constitu- 
on de 1875 semble compromis. 
De toutes parts, on préconise des 
remèdes. M. Adrien Marquet 
recommande la restauration du 
pouvoir exécutif. C'est aussi l'avis 
de M. Jacques Bardoux. Des fos- 
siles, comme M. L. O. Frossard, 
pensent que le moment est venu 
d'assurer la représentation des 
minorités. Mais pourquoi ne pas 
assurer aussi la représentation de 
la majorité ? Serait-elle indigne 
de toute confiance ? Y a-t-il une 
majorité ? Et une minorité 7... Ces 
mots donnent un son étrangement 
caverneux ! Les peintures des tro- 


grottes 


auprès de ces vieilleries, fraiches 
comme des fleurs ! 

Les choses de la politique ne 
nous concernent pas et nous ne di- 
rions rien de la Constitution de 
1875, si son cas n'était pathologi- 
que. Un événement de cet ordre 
implique de nécessaires réflexions. 
D'abord, il y a les formules d'es- 
poir qu'on distribue à la famille, 
Parents et alliés. Et puis. s'il faux 
renoncer à l'espoir de la guérison, 
On recourrä aux consolations 
d'usage. Elle était bien vieille. Elle 
à beaucoup servi Quelle vie agi- 

+ Elle n'était pas faite pour 


Sa débiité n'est pas un mythe. 
Dès le début on ne lui fit pas gra- 
d'un seul jour. Les républicains 
en parlaient qu'avec horreur. 
Le fut longtemps leur < delenda 

ago ». Puis, ils s'apprivor- 

t Le était la cible 

t leurs salves 
nflammées se montra tout à cou 
spitalier à quelques-uns de leurs 
fs ntô s'en accomo- 


de tricolore, posée de guin- 
son bonnet blanc ! 

sage. pourtant, il 2708 re- 
consisft ce n'était pas la per. 
fect Que de lessives retentis 


cie " 


santes ! Et puis cette désolante 


instabilité ministérielle ! Rien de 
plus inattendu, au fond que ce 
essai d'acclim: tation en terre fran- 
aise, si peu faite pour une telle 
imstitution, du vieux parlementa 
risme britannique. Jamaigila Fran 
ce n'est parVenue et ne parviendra 
à comprendre les règles complexe: 
de ce jeu d'équilibre, où nos voi 
“ins sont d'impassibles maitres 
Avec son farieux goût pour la lo- 
gique. le génie français bouscule 
tout. On l'a bien vu dans l'affaire 
de la Constitution de 1875. Née 
pour donner.Ja prééminence au 
POUuVOIr exécietf, Qui disposait de 
toutes les clefs de l'ktat, c'est, en 
définitive, av pouvoir législatif 
qu'ellz les a dévolues. Et c'est ce 
lont meurt en ce moment cette 
imfortunée Constitution qui n’a su 
ni prévoir ses propres maux, ni 
nous °n épargner l'iné:itasle con 
iagion. 

11 faut être reconnaissant à ] af 
laire Stavisky d'ivoir brutalemert 
étaié la plaie. Ceites, tout le mot - 
de ne ligrorait pas Beaucoup 
j'autres scandales avaient afflige 
les consciences droites. ils mon- 
traient que, comme le dit Hamlet, 
il y a quelque chose de « pourri 
dans le Danemark >». Cette pour- 
riture tenait uniquement au mau 
Vais :oncuonnement des org 


Constitution ae 1875 


co ndus et mélés. Le 
udiciaire ? On a vu ce 
qu'il pouvait devenir entre les 
mains des avocats parlementaires. 
Quant au pouvoir exécutif il nest 
plus que l'agent du Parlement, le- 
quel le salarie chaque jour au 
moyen de ses votes de confiance. 
Mais le plus lamentable de tous, 
cest le pouvoir parlementaire lui- 
même. Regardez-le à l'œuvre ! 11 
n'est plus qu'une caricature de 
Parlement. Comment voterait-il 
une seule loi ? Toute son activité 
est consacrée à des discussions 
d'ordre administratif, qui ne sont 
pas de sa compétence. Cette an- 
née, il na même pas pu examiner 
le budget. seule loi dont, depuis 
quelques années il parvienne à 
.mettre.debout..les..elements.dans 
un tohu-bohu qui n'a pas de nom. 
Pratiquement, c'est le Parlement 
qui gouverne. Il gouverne par per- 
sonne interposée : c'est entendu. 
Et il gouverne comme il peut, c'est- 
à-dire aussi mal qu'il peut. Mais 
comment ces neuf cents parlemen- 
taires auraient-ils une idée com- 
mune sur n'importe quel point ? 
On ne m'a pas appelé, cela va 
de soi. au chevet de la Constitu 
tion de 1875, Je ne suis évidem- 
ment pas un de ces spécialistes 
qui guérissent le malade quel qu'il 
soit avec une infaillible assuran- 
ce. J'en suis fort heureux, car je ne 
suis pas certain que le remède que 
je préconis” soit souverain, Mais 
je le donne néanmoins en toute 
humilité, en me mettant sous l'im- 
mortelle protection de Montes- 
quieu : séparons les trois pou- 
voirs. Resteurons d'abord, comme 
le. veut M. Adrien Marquet, le 
pouvoir exécutif, que le Parlement 
a naufragé. Si chaque deuxième 
mardi de l'année, à l'ouverture de 
la session constitutionnelle, le 
Parlement se réunissait à Versail- 
les, afin d'élire pour un an son 
Conseil des Ministres, i! ferait 
une besogne salutaire et d'une 
haute moralité, car elle lui per- 
mettrait de se remettre à sa propre 
besogne, qui consiste à donner au 
pays des lois bien étudiées et qui 
ne soïent pas, comme la loi, si 
intéressante pourtant, des assu- 
rances sociales, des monuments 
d'incohérence 2t de désordre. 
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à . 
d'un Landais 
E vieux Dax 
de mes plus 
de trente ans 
n'est pas le 
Dax du beau 
plat de Dorot, 
avec son chä- 
teau-fort et 
£ son grenadier 
rouge et vert. Et non plus celui de 
la vieille lithographie de mon 
grand-père qui traversa, en dili- 
gence, l'Adour gelée. 

C'est le vieux Dax de la Rue 
Large que, l'autre matin, je revi- 
vais devant les largesses de l'ave- 
nue nouvelle. Déjà, les historiens 
et les archéologues ont bien du 
mal à retrouver l'ancien emplace- 
ment de la petite rue de la Fontai- 
ne-Chaude. Etait-il donc si étroit. 
si court, ce bout de rue qu menait à 
la poste ? C'était avant l'invention 
du sens unique. Les trois ou qua- 
tre autos des audacieux Dacquois, 
vêtus de peaux de bêtes, s'y enga- 
geaient hardiment à quelques se- 
maines d'intervalle l'une de l'autre, 
sans risques d'accrochages. Les 
accus, on les faisait charger dans 
la petite usine, au grand volant 
vert, qui occupait la place de l'A- 
trium. Ça donnait ce que ça pou- 
vait ; le pétrole et l'acétylène ali- 
mentaient lanternes et phares. et 
faisaient le reste. Et il n'yvavait 
qu'un seul code, le mauvais. 

Mais n'allons pas, au train-train 
de la de Dion-Bouton, regretter 
l'ancien boyau de la Fontaine- 
Chaude. Cependant il faisait gen- 
timent sous-préfecture et il était à 
la plaisante mesure du petit casino 
barbouillé de ses tuiles multicolo- 
res. On.croisait, à les toucher, les 
élégantes et on chuchotait les au- 
daces des demoiselles Minjuzan 
qui habillaient tout Dax avec des 


FRQ 


MATHIAS MORMARDE. 


50 CENTIMES 
Directeur : P € 
poncl illustré 


——— ADMINISTRAT 


Mo< 


LAMAISON 


France # 24 fr: — Etranger : 34 fr. 


1934 


NDE 


Un bon conseil ! 


NE MANQUEZ PAS DE 
CONSULTER EN 4 PAGE 


LES BONNES ADRESSES 


DUGUIDE DE LA ROUTE 
ET DE LA FOURCHETTE 


BUREAUX 


DAX - 


g: ll dé L: 


alors 4 cette histoire qui s'y fut 
intéressé ? L'Académie c'était 
quelque chose de sérieux, comme 
pénse Monsieur Léon Bérard. Et 
les couturières et tout 
respectaient. 


le monde la 


Aujourd'hui, sur tout cela. rè- 
gne, pesante, la masse du Splendid 
semblable à une pyramide aux 
destins passés. La petite rue s'est 
élärgie à la mesure du palace : les 
spirituelles boutiques d'autrefois 
ont. fait des rêves banlieusards 
Tout devient Paris ! 

Tout deviendra Paris. New- 
York. Yokohama, Un descendant 
dèn notre Du- 
fourcet, dans quelque cent ans 


collaborateur M 


räconfera l'histoire de mon vieux 
Dax. Il remplacera les citations 
latines — terreur du linotypiste — 
par des citations en français. Et 
ça fera très érudit, car alors on 
parlera chinois ou nègre. Des 
< Splendid » il y en aura partout 
ef aussi des rues larges. 

TE 
grettons le passé », nasille le pho- 
nographe de la guinguette. Et 
heureux le temps 
d'Hossegor vinrent camper au 
bord. du lac. parce qu'on y élevait 
des huîtres. 


Tout change. tout passe 


où les amis 


P. E. L. 


OS 


LE VII: DEJEUNER 
DES AMITIÉS LANDAISES 


La date du Vil" Déjeuner des « Ami- 
tiés landaïises » a dû être modifiée en 
raison de la fête du centenaire de l'E- 
cole normale de Dax, 11 aura lieu le 
dimanche 1* juillet, au Pavillon lan- 
dais, sur les bords du beau lac de 
Soustons, On peut s'inscrire dès main- 
tenant au secrétariat général des « À- 
mitiés landaises » rue Cazade 22 à 
Dax. Cette manifestation sera partiou- 
lèrement importante, On y Installera 


78,.Fue Vincent-Depaul 
BAYONNE . Place des Basques 


Robert 


Dans la demeure, d 
ateliers de l'artiste 
tre de Paris, dans le calme d'u 


Quasi-prov ale e silence 
la méditation et le travail. Un 
précède, où, dans l'été 
rit un bel 
son rustique rappelle celle des jard 
bordant les avenues de Mont-de-Mar 
son, ville où naquit Robert Wlérick 


verdoie et fleu 


érable une sonnette 


Dans son domaine de pierre et de 


bronze, ses œuvres, statues et bustes 
regardent, rêver sour animés 
d'une intense vie. Point n'est besoin de 


posséder une culture étendue pour re 


ble qui fait vibrer la matière en nous 


émouvant 


Voilà les beaux visages féminins 
l'artiste 
fermés dont les lèvres et les y 


semblent 


qu'aime à modeler visages 


eller le se 


la vie intérieure. Un 
plus remarquable 


grand à son heure 


de ces b 
dont 
celui 


le succès fut 
de Madame 


R. Wlérick, rayonne de tendresse heu 
reuse. Les lèvres ne sourient pas 
elles vont sourire. on attend, une © 


de émotive vibre à fleur de peau 


Dans le grand hall où s'échelonnent 
vingt années de la glorieuse 
du sculpteur, je reconnais 
tête du « petit Landaïis » le beau buste 
à tête romaine de M. S. de Mme 


carrière 
‘enfantine 


celu 


Wlérick 


rick n'est 
uipteur. De 
reux 


oin des €hé- 


émot 


se trouver devant ces 
emmélés de ces pins 


tés d'une fi part 


velés interpr 


cuisère 


manière 
Parmi les dernière 


l'artiste j 


gard de faune guetteur. 
vierge 
de jeune fille en bronze doré do 
belle bouche c 
sa réverie 


pure figure de 


e garde le mys 


Dans l'atelier de moulage, la dernié 


R. « Sa fillette landaise inale f- 
gure, œuvre de grâce et de fraiche 
rappelant les primitifs flo 


révéla le talent 
d'alors, talent indé 
de to école e 


qui | 
baïgne dans la lumière, le corps à 
peine incurvé, imprégné de grâce vo- 
luptueuse ! Un tronc de femme en 
marbre jaillit de son socle, et c'est 
une caresse pour les yeux de suivre 
le modelé du jeune corps dans la pré- 
cieuse et lumineuse matière. A côté 
s'érige un superbe buste de jeune fille 
en bronte vert. Les épaules robustes | 
sont harmonieuses, la tête pensive se 
penche, la belle bouche aux lèvres ar 
rondies semble boudeuse 


l 
soucieuse 


se abando 


classiques, < 
chigr 


nom est désormais classé parmi les 
plus grands de la statuaire, et dès sa 
jeunesse ses œuvres étaient déjà mar- 
quées du sceau d'un puissant talent, 
et depuis, sa vie pleine de dignité, 
s'écoule entre l'accomplissement de 
ses devoirs d'époux et de père et le 
travail assidu et passionné qui dédai- 
gne de s'enrichir d'un art, et qui n'a 
pour but que de créer toujours et uni- 
quement de la « beauté » . 


MADELEINE PERSILLON 


RL 


Les vicifles 
familles £andaises 


giques a s 
cises sur l'une de nos f 
tantes familles landaises, la famil- 
le Ducos, qui compte au nombre 
de ses membres Koger-Ducos 
membre de la Convention, l'un des 
trois Consuls de la 
française. Nous les 
dans notre plus prochain numéro 
Peut-être nous permettra-t-on, à 
ce propos, de formuler le vœu que 
nos amis imitent cet exemple ex- 
cellent. Beaucoup de familles lan- 
daises ont des archives qui méri- 
tent d'être mises à jour. De même 
s efforcent de 


antes que pré- 
] 


15 impor- 


Révolution 
publierons 


que « Les Landes 
multiplier ces pittoresques effigies 
des localités landaises qu'elles 
donnent sous la rubrique « Mon 
Village », elles seront heureuses 
de donner une idée des familles 
qui y vivent depuis toujours et qui 
en constituent l'histoire intime. À 


la rubrique « Mon Village » nous 
ajoutons donc dès maintenant cel 
le de : « Les vieilles familles lan 
daises. » Elles se complètent né 


cessairement. 


A 


vénérable historien landais, le capitai 
ne B. Saint-Jours, qui a tant contri- 
bué à rendre au vieux pays landais sa 
physionomie authentique, Et on fera 
l'excursion du courant de Soustons, 
non sans avoir, au préalable, parcouru 
en barque la vaste nappe du beau lac 
landais. 


RSR 


LISEZ « LES LANDES » 
JOURNAL DE LA VIE LANDAISE 


Les Landes 


Tous les Landais cultivés s'honorent 
de contribuer par leur abonnement et 
par leur amicale propagande à la dif- 
fusion du journal 


LES LANDES 


qui est le plus intéressant, le mieux 


fait, le mieux renseigné et le mieux 
présenté des journaux landais. 


C'est le journal, 
LES LANDES 


qui au cours de ces dernières années, 
a pris les heureuses initiaves dont bé- 
néficie le pays landais 

Les Amitiés landaises 

La Société des Artistes landais. 

La Société Amis des 
Arts. 

L'Exposition des vieilles faïences de 
Samadet 


landaise des 


Les manifestations artistiques orga- 
nisées sous le patronage des Amitiés 


landaises 
LES LANDES 


publient chaque semaine les articles 
des personnalités les plus compétentes 
et des techniciens les plus qualifiés sur 

L'histoire du pays landais 

Sa littérature. 
7 Ses artistes 

Ses plus beaux sites. 

Ses villes et villages, 

Ses richesses minières. 

Ses ressources forestières. 

Son avenir industriel, 

Ses sources thermales. 

Sa faune, sa flore et son climat. 


LES LANDES 


Ne cessent pas de montrer qu'avec 
de l'énergie et en unissant les efforts 
de tous, le pays landais doit triom- 
pher aisément den inextricables diffi- 
cultés de l'heure présente. 


ins qui chantent SM 


SYNDICATS 
D'INITIATIVES 
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æn aus à 
dre pen & pes, Alors, N 

argent pour en consirubre ue, Écentant désigné 
mn Dom Eork ans Pas. Mais que | modicer de monter Pa 
penser de ceux qui ont smisepris 44 |, 9 Le représentant désigné per Les 
Lg grd ca qe Pig sale de Lac 

manbhés de pouvoir s'en servir 7 | 4 4 Un représentant désigné par la 
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bre ce projet à votre délibération 

« Eolp, nous exprimons le vos que 
Dos uiccassatrs jiéssent fabre Gvre 
plus te : ceci ne pouvant tre dbte- 
el dans Fubendon total de tout 
pe mu Pontérét géné 


le sinon bien Compils re ps 


ni 


l et À tous. » 
nés M. Mocbon, trésorier, a rends cop 
On stustion fvancière Les re- 
deg pe A com élevées à 9AËZ frmncs 
h Les dépanaus déduites, reste ee cuis- 
2er cpiniâtres pous nier les bienfaits | Le 1527 fr 29, dom 1 fast retruncher 
» E+ Vumion de la Crontis avec le Ses- | 2919 francs, factures restant à payer. 
be, c'est qu'ils l'auront bien vous ! Une longue discssion Lort 
\ d'en développée ensuite La dute de la 
ge 0-00 n'a pu étre fab, 
me peuf que déplorer celte fà- 
DE Sons ee | éheuwme mimemiante Mais coment 
4 reprises sur je fuire cosprenûre aus iriéressée qu'ils 
fait que af Re peuvant lutier willemment contre Les 
siarinn ne | Re RDS Dore es 
d'exceplionnel Le mérhe d'avoir, : gra 
ja politique 2ÉmC provoqué una sein | it Ses, cast une année perdue pour Le 
propegunée polaire dx ln stalion 
d'Hossegor 


CAPBRETON 


en Es Pre ” 
à xhvéié des fraudes mans précédent pris d'en dopu ses 

Des sommes considérebies cet lté un | mette fois dans la grande salle de Lu 
DRE À nier de sonconrs dame Mairie. Eh cetie saconde marifests- 
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LES DES 
La famillé d’Albret 


Nous avons attiré Pottention toute lépi de mous en Lens eux deux 
particulière de nos lecteurs sur ls pohagas principaux dont Les rebtes 
pavante étude de M. Henri Courtesuit, Été retrouvés si hourensrineDt pus 
Gieuctaur des Archhres — et dons le thantine Duborst Henri I d'Al 


frère, M, Paul Courtesult, est, on ie Lei ns Loue, Marguerite 4 Asgou- 
sait, profseseur b l'Université de Eos |} 

desux — sur Les restés de Jeonne à Al Henri I d'Albret sat, copine person 
bret, étude Que mous svons publiée ES ne j'ignore, Le grumd-pure mutus 
dans Les derniers numéros des 4 Lan d'en 19 Cou lui qui, au chu- 
des. » HN nous à semblé intéressant de de Pau, beptise résolument 500 


compléter coite étude par les wes Mbaliidile aves win verre de vieux vin de 


lignes suivantes que notre hr AS OOTTE deux ans plus 
en chef, té. Mathias 1 à Hageumey, le 29 mai 1446 «1 
crait, W y à un peu plus de deux F fnbuné dans la cathédréle du 
aux joetes de le famille d'Albret re Lesrer & ctÀ de Myrpuertte #'Ango- 


trouvés b Lescar dans les senditionis 
que 14, enr Courteauit s signalées 


De, Qui est myrLe six SS eUpurs van 
Due, le 21 décembre 124% 

Len rassinents retrouvés & Jescur 
Del perrnis au professsur Anthony 
| ce ee eb toute certitude Le crâne 
MN ent d'Aïbres et celui de Margus 
De d'Angoulbme Le crème d'Henri 
Albret est fortement coloré en vert 
tite eut nnormelemnent 

Méns Le sens verlioul, avec dianbnut on 
LEZ des diarétses wtéri-gurs 
ééiieuru Le nez éiest fortement bus 
comme Le montrent la forme t 
M dbection des, x nasaux LI étaÿ, en 
Pttre, exiracrdingirement long Du 
Dante, on constats Les Lroces d'une ms 
Pete frudture, qui secentuait probe 
Plemient encore le buse dy nez Or, si 
mn exaibine les HOcbreux portruile 
NOR pomide donri d'Albret, 00 
Donmalere qu'ils coinvident d'une tou 
Iplère caructéristique avec Les indices 
L léniinent professeur « notés. 1/6 
ui de Léonard Lésnostn, QUI se Lou 
Ve au Musfé du Louvre, «t où le roi 
Vde Navarre es représenté à la Gn de 


Les rois de Huvarre sont wvant ton 
des vis landais Tout £e qui Les eur 
re Dos uppastient 

Mp jour, uns doutæ, We de nos labo 
pieux historiens régionaux, d'ailerchern 
B reconstituer Île lente uscensin da 
catts fusils extinoréinuire qui, de sou 
poli chêteeu de Labrit éont ! ne 
sibainte qua des fusske prolonds, b pes 
prés infrenchisssbles au nilies des 
quais des estsrpements berbeux recu 
vrent Les dernibres pierres éerreturées 
debout du bercees des Aïbret, # 
réussi à étendre des Écinéines eur lu 
presque Lnallté de notre Budd}uest et 
tobme sus que notable partie du Nord 
de l'Espagne Elle devall, a1 surplus 
per Henri 1V, régner sur La France 
tout autière, dont alle # su uchever et 
cnsenrer l'unité territoriale 

Mais, si giorieuse ue soit devenue 
sos histoire, par La site, d'est surtout 
le première période, celle qu'on pour 


slongée 


rail uppeler la période gesconne, qui DV Li ent mont 4 52 uns), se super 
mérat sonner pure nier: tive ver Lune Étonname exsctitude 
* He HO Vastsons, MONET retoouvé à Leucsr une figu- 


Aliongée, ue mwnton Wés Lau, un 
entsaordineirement busqué, Long 
ETS. À propos de ce mez, Le profes 
Anthony (ail une judicionse sh 
PM : « Cette forme de ner s'ob 

De égilement chez ka reine Jeunne 
Albent, fille Her T1 On dit que 
Pat le ner des Hourtons : à sombie 
Dtten réalité les Eourbons je Liepoent 
Aurioël des Albret >» E4 pour en faire 
DAitréiitable démonstration, M place 
Î Püne de ses planches, uns mé- 
Ê Méimontre Jesnne 'Albret de 
#8 face d'uns sutre médaille re 
son père Le sessemiilunce 


pliante 4 ee 
dant je AVie sibce Sans doule, Le 
mariage de Marguerite à Angouléme 
soœusr chérie de François Les, avec le 
vo) Henri &'Albret, devait li lofusær 
Us nouvel esprit. Si on en €xoi Les 
chroniyeurs dis tesnpe, Fleur) d'Allbrens 
ne se chynulalt pas pas se douceur ei 
on aseire suËme QU'E dau, plus d'une 
Los, fruppes s0n épouse, Le ugnitgut 
et détigut écrivain à qui lon doit 
le Meoptusmèron », une Loue de lettres 
incomperables, et cetle « Comédie re. 
piébuenthe à Mont-de-Mursun », dont QE 
notre éminent «ui Abel Lefranc & 240) 
la chante de retrouver le menuserit- DS 
avec celui de gueiques d72 toile vi 
que quinze générations ont luissé Lors 
her dans le plus eonplet oubli) eu dépit 
de le célébrité de leur auteur 

C'est à Mères que lé famille d'Albret 
# instollé eu résidence de prédiiectson 
Elle en à fait le rendez-vous et le re- 


Queut su crâne de Marguerite 4 An- 
Népuikme, il présente Les musissunts ca 
ra res d'une lnlelisetuelle de premier 
ang D'abord, le volume céphuiique 
p sensiblement ls moyente de 
 centiméires cubes pour Les fem 
H atieint, en effet, } 46) conts 


« Anthony y 
es schnes grak nn de ee : VOGINE Empaime ur déveinppe 

ment du cervesh dans 22 +2: 
périeur à Le Fo0yenne ; 


pesôs Le 

febvre d'Etapies, le prexaies 
teur frsnquis de lu Bible, Clévoent Ma 
rat, du Bertus, Ceivip, Hotanan, Mar 
tuerie de Valois, la première femme 
V, sucnaiara dans ses né À- 


run ainsi que Lo valeur de l'indice de 
lu Guyirhe de Vos frontal indiyuent UD 
velyppenent murgué des lobes from 
taux, dom on suvonde généruisment 


délicieuse. | à comdidérer le valume comme plus 
m2, | ‘hécalemen en rapport avex le degré 
&énbrs- | Sintelloctualité. : Les conétusions du 
conme | Professeur Anthony Omt Été pivine- 
rançalse | ment retifées par le professeur sraéri- 
réelle pas | sin Æ Vingate Todd, qui jouit dans 
, Elle gg | ces juestions d'uns autorité incogtes- 
00 | Le 
« Pay, en Vous done, rome en plaine luniore 
duns In on | «! restitués à leur petits patrie du Sud- 
Ouest, lea restes de deux des plus has 
Les personnalités qui en evalent lus- 
ledavii | :ré l'histoire Le chengine W, Debarut 
et Le prolemseur Anthony ont droit à 
lu gratitude de Lous les émis de notre 
albemn ln | belle région, 
Led MATHIAS MOR 
* HART, 
Aidentilen | 


Anthony, professeur mu Mu 


hi HR 
: Cg | SA matinal d'himoire naturelle et à 
lEtoke 4 anthropologie « Lans 
| cation et Etude des osenents des Fois 


2 

fale | de Navarre inhumés dans la cpthédre. 
RATE Paris, Masson et Cie, 
pote, À | soiteure Prix 100 frnncs 


Une bonne nouvelle 


C'est avec plaisir que nous avons ap- 
pris que contrairement aux bruits 
tendancieux que l'ont fait courir, la 
+ MAISON DU GRAND-THEATRE » 
dont les élégantes installations à l'an- 
ge du Cours de lintendance et de la 


compte lui donner wne impulsion très 
moderne tout en conservant les 


dus dans sa Maison, Voili qui est ln: 
téressant ef bon à savoir avant de 6: 
ser son Choix, Félisitons-te, 
MAISON DU GRAND THEATRE 
Tailleur, chemisier, chapelier 
Place de lo Comédie 
BORDEAUX 


GABRIEL CABAMNES. — Galerie 
des Londois ‘Tome Suppiément } 
(11) Chubres, ÉGMAUT, à Housses) 

M Gabriel Cubennes publie Le tone 
VI de nu beble « Galeris des Laméais » 
Lei-ce bien Le derties ? 5e CRIME 
enireprisz «cl de 2elles qui #'ont pus 
de lisnites dune Le tempe La tome VI 
 CODSN CODE LA SpA EX 
Gnq premiers vite Gi oi perd En 
1900 et en) 16 Denis NUS VE, BYEE 
vn t20s Sf ploisir, M, Gabrial Cabo 
dite, Lei ALte de (eliues-ttien 
des cuygestions que Ris no Étisms 
per siig ter, Frog 
dus C8 pp htbnl Da DTE EE BOND 
qui uvaient échappé à set recherches et 
nomment cati de l'illustse fouille 
lundaine des duce 4 Aibrat, dopt le des 
cendsnce tbe s'éteignht avec Peur TJ 
duc d'Albret et roi de Mavatte, Mais 
dom ls lle, Juenne 4 Aibret, Ike 
d'Henri 19, peut lire eopatñérée, à Jus 


ds prése 


Le titre, conne j'aie des rule qi ont 
Gcmpé Le trône de Francs du 17e aw 
18e mècie, M Gabriel Cabances pe 
donne yas, tottefuis, à ladenirabila sou. 


versine ja pluse à iaguelle «lle à faut 
de dre 1 convient da la déplorer 
En revanche, on sers heureuz dr 
consulter que M Gabriei Cabennes 
rend pulne justice à uns sitre Lan 
belle Cotisunés d'hntvins, 
contesse de Gradynt, le généreuse 
eue et lu confiente d'Henri 1V, qui 
fut, elle pue, une Ges greudes hérri 
du XVe siècle 
où bi eaure gré également 4e 
plétes la pote qu'ii aymit précédenn 
mant donnée sur Bestrund Lahire, Le 
compeageoon d'Henri 1Y à Le batatlle 
de Coutius, qui devait, après s'être 
cbverts eu catholicisme, prendre, saras 
Lomks XII, une part si brillante au 
siège de Le Fochalle Peut-être sers 
1-08 :] ri avec M Gabrie 
Cabannes sur Etienne Lalire, FHErO! 
que compagnon armes de Jeune 
d'Arc, D'après «4 d'après line 
mense imujorité des historiens — Cher: 
Les VII 1 sbendonté Jeunne d'Asc 
& ss bourreaux «1 seu) Lahire suruit 
tenté, avec wne poignée de soldats, de 


Gussu, la 


le diivrer à Roues, Peut-être faut] 
voir Là un des effets de Lgende qui 
entoure Jeunne srd'hui en 
core prés Îles …s jius 
récents, Churies VII s'atra RAR Dal 
lucent Théroine et di w'avul fé ré 
duit à l'hmpuisenee, M fut certaine 
ment alé 
ordre que 
+«üp de 
d'Arc. Five 
fasnilie As 
proche de ré 

Mais l'histoire est suns cesse à re 
prendre, à corriger, et à soetire d'ax 
cond avec les documents et les pres 
Nes qui eurgissen Chuque jour Or 
n'en fnirelt pes, s où discuisit œur 
chuque point. « La Galerie des Lan 


dis + ent un ouvrage infiniment pré 
cieux, 1 donne yna grande idée dx 


fiawtious des lacunes ue 
inéviabiement un Le ouviuge, quel 


que so le soin qu'on y spyorie. Au 


tome sixième, Une suite sat inévitubie 
Gosse de vouvelles gotres frappent à la 
porte de son cubinet de tuuwail ! Mme 
Marguerite Eros, d'abord, l'auteur de 
ee merveilleux roms» « Marie-Phiip 
pe » dont cn na dire jamais douez qu'il 
ei Le des plus pertaits chefs d'amvrse 
de notre tempé Ex voici evoure Le 
fénéeui Denain, ministze de l'Air, qui 
se réclame de ne gualèté de Ducquois, 
M. Honé Lubut, de fliondes Landes, 
le jeune «1 savant professeur d'asey 
rioiogie de la Sorbonce, M Louis Papy, 
de Mont-de-Marsen, le distingué pre 
lemeur d'hinioire du Lycée de Boy- 
daucx, M. Lubesut, de Sejgnosse, 
l'éminent professeur de philoscphie du 
mème lycée. Mois combien d'untres en- 
core 


L2 SAINT JOURS, — 145 Statuts du 

AM Ligestairs 

Se 563 Archives Me — Êes vingt 

2 7. fène della de Ré 11627- 
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(lnprimerie Labéyie) 
Notre écünent collaborateur, 


B. 
Sejot-Joure, De conouit 


nent, épouse 
mairie du Vieux ar sn sd 


nai, ls Inventaire dus 


S Er 
ske i! 
UT 


F 
l 
FÈ 
fl 
fre 


l 


canporte | 


LANGUE DE BŒWF FERMIERE 


Dter ie cornet à une langue de bœuf 
et faites 4ù bienchir 4 minutes l'eau 


nte, Metteris ensuite #2n8 41 
perte # dont sile ne 45ters pas ls 
bouillon, Laissez cuire ivsav' ce que 
le peu puisse Fenlever, laisser reÂroi- 
dir «4 coupez en tranches, Par ailleurs 
faites rovenhr dans ne cassercle de 
abs, de l'oignon, de jeunes sarottes, 6e 
petits navets, des pois frais, cela avet 
un pau de jambon coupé en dés dont 
Le jus servire à cuire ce légume, Faites 
un roux là-dessus et mouitlez de vin 
blanc coupé d'enu. Mettez un bouquet 
garni, un peu de ner muscade, Un pes 
de 1eme de Ctren 

Cuire deux heures en laissant <ow 


1 
7 JEAN GOURMAND 


PRE LL és 


DELIVRANCE 
DE PERMIS DOUANIERS 


L'Autmaohhe lib des Landes 1837 
pelle que ses services #0 toujours & 
lu disposition de ses 1ambren 4h de 
des mél, peus Laur Éétinres à des i 
nation de l'étranger, des triptyque, 
des ourvets de passages en É00SRE 
Ou es passe vante 

H sappelle, en outre, qu'à le frontäkre 
d'Ecpuyne, des burenux frormtaliers 44- 
gunisés per mes sine, en CAlaborstéon 
avec | Automobile-Ciub basooésrmals, 
sont À le disposition de 1Lous Les Kw 
rites franchiesmnt le frontikre, Île 
sont saeurés d'y recevoir Le meeileter 
secuell pour Lous Les renseignements 
dou ls pourimient swoir besokt 


PRE 2222222222 


Les landais de Paris 


LE BANQUET 
DE L'ASSOCIATION LANDAISE 


cimtin landéise de Paris don 
0 premier benquei de 
le munMastætion « Île 
x du Cerde de le Fe- 
naissence, rue de Poitiers 12 Où se 
fern un plaisir, sens Le Pays landais 
d'edreuser, ce sn, uux Landsis réuris 
clenpramin + le eyr0peuhée 


be 


dur. 


Fe 


Aves la mode des nervures et des 
petits plis, ia mode des fronces, Les 
visilles fronces de nos grand'mères, 
vient régner de nouveau sur nos robes, 
nos manteaux et nos lingeries, Les 
fronces ne emploient pas uniquement 
pour orner des détails ot des actes 
soires : elles servent à constituer des 
vêtements entiers surtout pour le soir 
sur une robe unie, un Couturier en 
renem à posé un boléro de couleur 6p- 
poste entièrement froncé, Quel buste 
ménce faut-N avoir pour supporter sans 
dommage cette épaisseur de tissu ! 
Éur une petite robe de crèpe de Chine 
simplement ornée d'un bénitier, les 
manches à ballons sont Également 
froncées dans toute leur étendue fai- 
sont la note nouvelle à cette tollette. 
Sur les manteaux trois-quarts, trois 
triangles de fronces retiennent l'am- 
pleur en formens garniture et souti- 
anant Vempiécement. Des fronces re- 
tiennent l'ampleur de Là manche, pia- 
Ches au-dessus du coude, Les fronces 
ont l'air d'une décoration facile, mais 
cependant leur exécution demande un 
travail appliqué et très long, car elles 
doivent étre faites avec une très grande 
régularité, Les échyrpes sont froncées 
et réduites dans la partie qui doit se 


[ 


Esqualité svont tout 
Buperhétérodyne  Antifading 
met de recevoir d'une façon 

ante foutes les stations 
opéennes avec une petite 
enne intérieure où un simple 


il de terre. 


… Socradel 


“assurant un rendement musicel 


Socradef 


le poste qui fait des heureux 
Ÿ et des envieux ! 


CS. Artaess, Sa Ab 


frs : 1.475 frs : 2.295 
leprésenté dans la région par : 
MAURY, 22, rue Gambetta 
J Ssyonne. 2 

MM. NAPIAT à Tartas (Landes) 


2. 


ON CONSERVERA PRECIEU- 
EMENT VOTRE ADRESSE, SI 
RE PAPIER A LETTRES, 
S CARTES, VOS 
LIANTS SONT SIGNES 


ts aux plus grands 


M dim, rue 


Veuve BOUCHÉ, Successeur 
Sablar DAX (Landes) 

SPÉCIALITÉ de FOIES GRAS 
Garage - Chauflage Cent. 1- Lau chaude 


ei froide - Salles de bains - Téléphone 
intérieur Féléphonc n° 75 
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Mile Jeannine Saxod 


Prolesseur de piano ci de dichon 


Villa Grazielle 
Av. de la Plage 
CAPBRETON 


HUILOR 


REINE DES HUILES 
DE TABLE 


(Suite) 


les niveaux : aptien (vers Cas- 
au nord d'Arancou), flysch 
de Castagnède et de Salies, 
t Sauveterre) crétacé terminal 
de Castagnéde) et éocèns 
nord-est de Leren) 5e mon- 
ü contsct du keuper sans que 
j'on observe de véritable faciès 
agression, Par contre, on a dé- 
une brêche à éléments nette- 
mguleux dans le contact entre 
yech, au moulin de Minvieilie 


da très variables suivant 
et souvent subverticaux, ne 
être d'un grand secours. La 
vation des affleurements 
À montrer que partout on 
L comme anormal le 
frias et des terrains plus 


ont apporté de pré- 
ments, car de nom- 
ux ont été entrepris de- 
d'années, au voi 
en vue de trouver du 


208, un sondage de recher- 
rencontre des sables hui- 


1 
ut parleur électro-dynamique 
? 
e 


Pour tous vos travaux, des plus 


ez l'imprimerie Madim 
Maubec 
Tél. 12.20 
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AIRE-SUR.L'ADOUR 
Raid hippique. — Le Président de In 
République Vient d'accorder un vase 
de Sèvres au comité du raid hippique 
d'Aire-sur-l'Adour 
Cet objet d'art sora décerné 
Casion de la course 
lundi matin 28 mai 


à l'oc 
Qui aura lieu le 


en 
SERVICE RAPIDE LANDAIS 
ayonne-Saint-Vincent-Dax ét vice- 
versa. Dépôt chez Mme Ducasse con- 
fection, place Fontaine.Chaude à Dax, 
ét à St-Vincent chez Mme Cabos, 


ne | SE 
CAPBRETON 


« Pourquoi les femmes veulent et 
doivent voter ». — L'Union des fem- 
mes françaises pour le suffrage des 
femmes a organisé, on le sait, dans la 
France tout entière, d'innombrables 
conférences dans lesquelles elle s'at- 
tache & démontrer que les femmes 
veulent et doivent voter, Parmi les 
principales conférencières à qui est d& 
Yolu cet apostolat figure Mme Ernest 
Meyer, la femme du banquier bien 
connu de La Rochelle, 

Mme Ernest Meyer est en ce mo. 
ment l'hôte de Dax Elle en profite 
pour parler de ce problème qui est 
cher à tous les bons esprits et à toutes 
les consciences droites, Elle a fait des 
conférences À Peyrehorade, à Saint- 
Martin-de-Seignanx, à Soustons 

Lundi prochain 28 mai, c'est à la 
mairie de Capbreton, à 21 heures, 
qu'elle parlera sur le thème si bien &é- 
fini : « Pourquoi les femmes veulent 
et doivent voter » 

Mme Ernest Meyer n'est pas seule- 
ment un apôtre convaineu, Elle a fait 
secs preuves, ses seize enfants, dont 
douze sont actuellement vivants, en 
témoignent. 

Elle porte avec une Juste fierté la 
médaille d'or-de la famille française 
A 
MANUCURE-PEDICURE DIPLOMEE 
Madeleine Girardon aux Trois jolis 


nids, Rue des Ecoles à Dax - Se rend 
à domicile. 


DAX 
Découverte de substructions romai- 
nes. 


— Notre excellent collaborateur 


F 


y fu lt: *! 


tiges anciens que les travaux d'aména- 
gement de l'esplanade de In Fontaine- 
Chaude ont mis à jour, Voici la note 


qu'il communique à ce sujet à « La 
Petite Gironde. >» 

« Les travaux d'aménagement de 
l'esplanade de la Fontaine-Chaude ont 
mis à découvert plusieurs substruc- 
tions romaines, entre autres, derrière 
la maison Gayan, un éperon en muçon- 
nerie de pierres et de briques de deux 
mètres d'épaisseur, dépendant sûre- 
ment de la première fortification de 
l'oppidum de l'antique « Aquæ Tar- 
bellicæ », qui, partant de l'Adour, pas- 
sait vers la-prison actuelle, coupait 
toutes les rues perpendiculaires au 
fleuve et protégeait les sources ther- 
males. 

< Au milieu de ces substructions, les 
ouvriers ont trouvé un souvenir bien 
caractérisé des jeux romains — une 
< toupiade >. 

< Le vénéré M. Hector Serres rap- 
porte, dans le bulletin de la Société de 
Borda (1876), qu'il y avait, à l'époque 
gallo-romaine, au milieu de la rivière 
de l'Adour, une tour carrée construite 
en bois qu'on appelait « Le Custellet 3: 
Elle avait dtx pleds en carré sur vingt- 
cinq en hauteur, au-dessus du lit or- 
dinaire de l'Adour, Elle avait un mon- 
tant dans chacun des quatre angles et 
les traverses avec les colombages, ab- 
solument nécessaires pour en assurer 
In liaison et la solidité, tout le reste 
était à jour, I y avait, à vingt-trois 
pieds de haut, un plancher où se te- 
naient les défenseurs avec un dépôt de 
Pots de terre cuite, faits exprès pour 
cela, 

« Un parapet de deux mêtres de hau- 
teur dominait ce plancher ; il consis- 
tait en une seule traverse sur le pour- 
tout. Les joueurs étaient choisis et par- 
tagés, les uns pour l'attaque du Castel- 
let, les autres pour la défense Comme 
ln lutte ne pouvait être égale, les 
joueurs les plus vigoureux formaient 
l'attuque ; ils se tenaient dans les ba- 
teaux, lançaient droit au corps des 
assiégés des pots que ceux-ci leur ren- 
voyaient. Ils étaient vêtus à la légère ; 
ayant pour toute défense le bras gau- 
che libre armé d'un carquois (sic, pro- 
bablement un bouclier), avec lequel ils 
paralent les coups, Les pots devaient 

L carquois. Ces jeux 


risér sur le 


| CA. CAmPET 
| LARRETYRE 


hent boutique d'antiquifés 


Q ho 


régiona 


unie et de maintenir 
ltution robuste le 
ue 


dan 
hommes 


une 
de 


ctuellement, 
Le 


notre sympathique 
le la Société de Borda, M. Gé 
upin, pharmacien et adjoint au 
de Dax, fait aussi 
x dans les caves de son Immeu 
à lu place Cathédrale. Dans les 
8 On à retrouvé également d'im- 
ts substructions romaines en 
8, briques et ciment. Tout porte 
re que l'on revoit là, très proba- 
nt, les vestiges des fondations 
meux temple de Junon-Lucine 
l'après les mémoires de Tolède, 
it à Dax et aurait été construit 


exécuter des 


aupint culminant de Ja ville, près de 
l'emplacement de la cathédrale actuel- 
lee regard de l'endroit du vieux 
EGhé «forum vetus Ce qu'il y a 
de rtain, c'est que ces travaux ont 
mislé nu l'entrée voütée de l'aqueduc 
du nd égout collecteur de cette épo- 
Le l'on a déjà rencontré dans la 
ade, la rue des Carmes et dans 
l'ancienne enceinte gallo-romai 
nl dirigeant vers l'Adour, Toutes 
cemdécouvertes prouvent ] importance 
déantique-s Aqus Tarbellicie 2 et 
onslt ee AQue Auguste 
Po «Louis Dufourcet » 
Bseil municipal, — M. Eugène 


s-Läcroix, sénateur-maire, après 
donné lecture de la lettre de re- 
Blements que le président Gaston 
ergue lui adressa en réponse aux 
ations que l'assemblée lui a 
sees annonce que les subventions 
dées pour la construction de l'é- 
maternelle de Saint-Pierre et 
la continuation des travaux au 
e de jeunes filles, seront prochai- 
ment Versées dans les caisses de la 
par le Crédit national, cette ins 
pn se substituant à l'Etat fran- 


onseil a approuvé à l'unanimité 
pport du conseiller Dimbernard, 
té la somme de 15000 francs 
l'acquisition du l'immeuble 
D; qui est frappé d'alignement 
tre, la Ville cède 7 m. 84 en 
propriété. Cette transaction 
ble donne satisfaction aux deux 
contractant car le 
Féconnaissent en t 


époux 


» L guu, ancien maire, 
ie par suite de la percée vers 
nceinte de la Fontai- 
Joyau de la ville ther- 
nte des dimensions peu 
avec les proportions de 
le,-ét disparait presque dans 
horizon 


de donc que toute la su- 


perstructure soit portée à 
une hauteur digne 
essentiel 
et touristiqn 
conseiller 

d'établir sur une 
1 nou 


de ce monument 


à notre renommée thermal 
srplu 


qu'i 


Au s , l'honorable 


ouhaite oit possible 


deuxième façnde de 


nombreuse 


l Néhe, de [L et 
cannelles, par 
plein. Cette mesure 
trait de la Fontaine et 
nimation journalière 


autour de ses muraille 


où s'écoulerait le trop 
it l'at 


accroitrait } 


ugmanter 


qui se produit 


Le Maire croit être l'interprète de 
ious ses collègues en adoptant les sf 
intéressantes suggestions de M © 
Lartigau, et il chargera M, Pomade, 


architecte municipal, d'étudier la que 
tion et de préparer un projet qui sera 
soumis à l'assemblée communale 

Le conseiller Dimbernard 
ensuite de donner à 
nade le nom de € planade Eugène 
Milliès-Lacroix ». Cette proposition re 
cueille des marques unanimes d'a 
timent. Toutefois le Maire, qui se dé- 
clare très sensible à cette manifesta- 
tion, pense au contraire que la déno- 
mination de e Esplanade de la Fontai- 
ne-Chaude paraît plus rationnelle, 
parcesque.l'esplanude remplace 
"AUT portait ée nom et que, ainsf JA Né 
he, ce joyau si vénéré à Dax, en sers 
plus honorée encore 


propose 
la nouvelle espla- 


en 


la rue 


Le Conseil a adopté les conclusions 
du rapport Dimbernard, et voté la 
somme de 71.000 francs, pour l'expro 
priation de l'immeuble Cazaumayou 

Le Maire a fait connaître que la 
commission administrative de l'hôpi 


tal-hospice poursuit l'étude de l'ex 
priation des terrains Ozanne et de 1n 
maison Bellocq 
A la demande 
deux 
piers 
ment 


du docteur De 
agents de ville et quelques pom- 
séront exercés au fonctionne- 
d'un appareil destiné à rappeler 
à‘la vie, par la respiration artifici 
les asphyxiés de toute nature : noy 
incendie, etc 


DER 


« LES LANDES » sont en vente au 
bureau de tabacs « AU PACHA » en 
face du Splendid-Hôtel 


A la Société de secour x t 
Le x-r 


prêsences à l'hôpital et des com 
tions écrites ont été assurés par MM, 
les Docteurs Riberol et Daralgnez chj- 
rurgiens, les Docteurs Dufau, Pouey, 
Barrau, Lerauza, René Lavielle, Des- 
warte, M. Beauclair-Lafaye, pharma- 
cien, Mlle Germain, infirmière, de 
Bayonne. 


leux. Plus tard la Société de Recher- 
ches de Minorais et d'Hydrocarbures 
avait entrepris un grand forage au 
sud-est de Castagnède sur Ina pente 
nord du Pène-de-Mur, Ce forage, placé 
sur le bord oriental de l'affleurement 
triasique, a traversé 79 mètres de keu- 
per (argiles bariolées et gypse) et à 
ensuite pénétré dans les marnes bleues 
du flysch supérieur imprégnées d'hy- 
drocarbures. On a trouvé comme fos- 
sile, « Rosalina Linnel », foraminifère 
caractéristique. 

A la profondeur de 508 m 50, je fo- 
rage est entré de nouveau dans le keu. 
per, composé presque exclusivement 
de sel germme natif, A 759 mètres, le 
trépan à touché l'ophite massive dans 
laquelle il x été définitivement arrêté 
à 764 m, 95, 

Par la suite, M. Viennot, assistant 
de géologie appliquée à Ia Faculté des 
Sciences de Paris et collaborateur au 
Service de la carte géologique de Fran. 
ce, à fait exécuter un petit forage de 
documentation à 80 mètres environ à 
l'ouest du précédent sur le bord ocei- 
dental de la bande triasique, Après 
avoir traversé le keuper sur uné épais. 
seur de 40 mètres, ce forage a pénétré 
dans le flysch supérieur où il a retrou. 
vé « Rosalina Linnei » et dans lequel 


24. Cours Maréchal Foch 
LEALR 


Ti dous invite à visiter ses 
Belles collections de faïen- 
ces anciennes de Dorot 


de Dax, cf Samadet, 


ef ses vieilles eslampes 


régionales 


Téléphone s07 Dax 


Étsblissement d'Ho) 


Tous travaux de création - En- 

tretien - Décoration de parcs 

et jardins, ploces de jeux 
Etudes-Projets 


HR 4h dt 4 à 44 44 + 4 +4 4 4 tt 


OTCHKISS 


Agence directe 


" GARNIER & Cie à Biarritz - Tél. 164 
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ENTREPRISE DE JARDINS 


iture G. COURBRON 


Ax.Lohary - PI. Hôtel du Lac 


A"HOSSEGOR 


Etablissement d'Horticulture et 

pépinières à ANGRESSE [3 k.) 

Végétaux d'ornement, vivaces 
et annuels - Fleurs 


vec un er 


1e Mauric 


10-16 et 
ad 
17 


ont eu lieu le 
ndidate: 


mention très 


Læ 87 ( 


avec 


ont ét 
bien, 


ention bien 
Sœur Louise Durand, Sœur 
Ruis, isubeth Tivier 


ne Irène 


Mathild Sœur El 


eu, 


Pierr 


Borel, Jeanne Gods Yvonne de 
zin, Mlles Marie Angers, Madeleine 
Bagieu, Germaine Buigts, ua nine 
Beyrie, Jeanne Bras, Alid zulis, 
Marie-Thérèse Delmas, Madeleine Du 
mau, Valentine Destandau, Paulette 
Emptoz-Lacote, Pauline Gischin, Gi 
étte Labéyrie, Marie Lauga, Yvonn 

fargu F nçc atie Griveau 
Noelle Maylin, Milliés, Maric 
Persillon, Gabrielle Poudenx, Jeanne 
Trenque 

Ces résultats magnifiques, dûs au 
concours dévoué et désintéressé du 
orps médical decquois, à In complai 
ince de l'adr ion de l'hôpital 
et l'Instit igné, font le plu 
[A d honneur ux Comité de Ja 
Crolx-Rouge 
Exploitation u réseau Chalosse- 
Béarn. — Le Syndicat des entrepre 
neurs de transport réuni en 
emblée générale ordinaire, a 
idopté une résolutiol laquelle il 
à, COMPOSÉ 


Du 


ion, com 
Du 
, Ri 
“ pleins pou 


à Dax 


udier le 


oirs pour ét 
vices publics « 


de la collectivi 


mieux des inté 


A VENDRE “citure état neuf 


pour malade allon- 
gé — très légère et très solide, roues 
à pneus, roulements à billes. S'adresser 
bureau du iournal à Dax. 


Atrium-Casino, — Cette 
l'écran, 
Bouif 


amusant 


l'inoubliable créateur du 


, Tramel, dan, 
et le 
< Plein aux / 
sites Ï 
la Méditerranée 
Samedi 


le film le p 
follement 


plus 


les mi 
et dimanche, « r 


en dancing, b. e, baccar 


ESCOURCE 


La gelée. — La gelée n 
1 nuit du 17 


es] ces de nc 


rn, 

minin dominuit gracieusement, $se 
trouvaient à Léon pour faire l'excur- 
sion classique du Courant d'Huchet 

lis ont été requs sur la berge de 
l'étang par M, André-Clément Labè- 
que, président du Syndicat d'Initia 
du Marensin, qui, leur a souhaité la 
bienvenue et leur a offert un apéritif 
d'honneur, * 

Puis, fanions au vent, au rythme des 
pagaies, Îls ont cinglé vers l'ouest sous 
un ciel bleu tout ensoleillé 

C'était leur première sortie de la 
saison, et ils ont tenu à la consacrer 
à la descente du Courant d'Huchet, 
rendant ainsi hommage au pittores- 
ncomparable de notre merveilleux 


tive 


Nous ne doutons pas que, comme 
par le passé, les touristes ne viennent 
trés nombreux dans notre modeste 
mais célèbre station pour y jouir du 
charme profond d'une nature à la fois 
pittoresque et douce 


ANGLAIS. Leçons par profes- 

seur anglais, Prépa- 
ration à tous examens. Traductions, 
Anglais commercial. Conversation, Ré. 
férences. M, A, Lynch, 18, quai Galu- 
perie, Bayonne. Le professeur se rend 
chaque semaine à Dax et à Hossegor. 


il à été arrêté à la profondeur de 110 
mètres. Il résuite de ces explorations 
que le trias se montre déversé sur le 
flysch vers l'est dans le premier fora- 
ge, vers l'ouest dans le second, 

Si le trias est enraciné, c'est-à-dire 
si celui du sommet du premier forage 
rejoint en profondeur celui de [a base, 
il ne lui reste guère de largeur pour 
cette attache, et il se présente en une 
véritable hernie étranglée puisqu'il est 
à déversement bilatéral, 

Avant la guerre, un sondage pour la 
recherche de sel ayant été-exéouté à 
1 km À l'ouest de Salles par MM, Fra- 
get et de Peslouan, on put constater 
qu'après avoir traversé sur 391 mètres 
le Keuper très riche en sel an ce point, 
1! était inutile de pousser plus avant le 
forage qui traversait au delà de la for. 
mation précédente une brèche à élé- 


Quoiqu'un polntement de 
ait été découvert au mi- 
lieu des alluvions au nord de Casta. 
gnède, il paraît peu probable qu'on ait 
affaire dans ce Rides velsin de Sa- 
lies, À une cheminée de roche éruptive 


Ca 


traversant le trias en place pour at- 
teindre le crétacé, puisque l'épisyénite 
rencontrée en profondeur n'atteint pas 
la surface, 


Ondoït donc penser que le trias est 
encore superposé au crétacé, repré 
senté dans le cas présent par un filon 
d'épisyénite plus ou moins broyé par 
laminage, 


Surila rive droite du Saleys, rivière 
de Sälies, un autre sondage fut entre- 
pris Re au nord de la route de 
Sali  Caresse ! il fut poussé au mi: 
lieu MU Arias gypsoux, dolomitique et 
salifére; et finit à 460 mètres dans le 
sel « 
A Pène-de-Mur, sur la rive droite du 
gave üron, plusieurs forages fu- 
vers ln même époque, 
travôrsa d'abord les marnes 
en et du cénomanien, 
un banc de 
ue de 90 mètres de puissan- 

ètres, il trouva des gaz 
ables des stra 
phte paraffineux : 


mètres à l'est de 
Puyoo à Mauléon, 


Basses-Pyrénées (Extrait du 


près de la route de Castagnède à Ca- 
resse, traverse des gypses et des dolo- 
mies, avant de recouper à 215 mètres 
un banc de sel de 8 mètres d'épaisseur, 
A 220 mètres, la sonde fut immobilisée 
par des projections d'eau, de gaz et 
de sable, 

Si tous ces travaux n'ont pas fourni 
jusqu'à ce jour des données concrètes 
sur la présence de pétrole industrielie- 
lement exploitable dans le sous-sol de 
Salles, ils démontrent en tout cas le 
grand développement des masses de 
sel gemme dans cette région, On a vu 
que tous les forages assez profonds 
exécutés dans le trias l'ont traversé et 
ont atteint le crétacé. Mais comme ils 
ont été placés près des bords du massif 
triasique et non dans la partie centra- 
le, une conclusion définitive au sujet 
de la structure n'est pas possible. 
D'ailleurs, la Société des Recherches 
de Minerais et d'Hydrocarbures a re- 
trouvé le trias sous le crétacé. Les par. 
tioularités structurales qui précèdent 
ne peuvent s'expliquer que de deux fa- 
£ons : ou bien le trias est enraciné et, 
ayant été pressé, il s'est déversé péri- 
phériquement, ou bien ce trias est le 
recouvrement et il constitue un lam- 


beau de nappe superposé aux niveaux 
du crétacé, 


ÆS RICHESSES MINIERES DES LANDES 


Les recherches d'hydrocarbures dans les formations gypso-salines triasiques des Landes et des 


Génie civil »). 


Par ailleurs, les indicés pétrolifères 
abondent entre Bidache et Orthez. 
Dans les terrains du bois de Mixe, tra- 
versé par la route de Bidache à Saint- 
Palais, on trouve de petites poches de 
bitume suffisamment pur pour être 
utilisé par simple chauffage à la coal- 
tarisation des gabarres qui circulent 
sur l'Adour et la Bidouze. 

À Sainte-Suzanne, au sud d'Orthez, 
un puits a donné une certaine quan- 
tité de bitume. À Orthez, le calcaire 
exploité pour chaux par les usines La- 
maignère est parsemé d'alvéoles rem- 
plies de bitume, et le front de taille 
de cette carrière est tout moucheté de 
ces alvéoles. Au pont de Bérenx, entre 
Orthez ot Salies, sur la rive droite du 
gave de Pau, une autre carrière pré- 
sento los mêmes particularités. 


GEORGES VIE 
Ingénieur civil des Mines 


(A suivre) 
PISTES EST TN NES 


LISEZ « LES LANDES » 
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BISCARROSSE (Bourg) 
HOTEL ET CAFE DE LA GARE 
Paulin Castagnet - Cuisine bourgeoise 

Chambres confortables. 


CAPBRETON-SUR.MER 
HOTEL DU COMMERCE Buvez les 
Vins paillels où blancs du Grand-Hour. 
solle (Caunsilles, Landes ) 

GRENADE-SUR-L'ADOUR 
HOTEL LAPEGUE Foies £ras - Pâ- 
té de maison - Ortolans - Gibier, 


LABOUHEYRE 


HOTEL DE FRANCE Bonne pâtisse- 
rie et pâté de foie gras - Garage Tél 16. 


LEON 
HOTEL DU COMMERCE ET DE LA 
COTE D'ARGENT Cnère abondante 
et savourehse - Brochetons rôtis - Con- 
Bts - Foies gras - Lièvres à la royale - 
Bonne cave - Vins de sable - Tél 4. 


LESPERON 
HOTEL-RESTAURANT du SOUQUET 
Halte du Souquet - Spécialité de cui- 
sine landaise. 


MAGESCQ 
HOTEL DE LA PAIX cuisine bour- 
geoise - Spécialités de vins du-pays. 


—————_——_—— 


MANO 
HOTEL G. DUFOURG Cuisine lan- 
daise - Repas sur commande … 
Téléphone 


MEILHAN 


HOTEL ET CAFE TERRAL Cuisine 
landaise - Chambre confortables - Prix 
modérés. 


MIMIZAN (Bourg) 


HOTEL DUVIGNAC Cuisine soignée - 
Terrasse ombragée - Eau courante 
chaude et froide - Téléphone 17. 


MIMIZAN (Plage) 
HOTEL DE LA FORET ouvert toute 


l'année - Recommandé par le T. C F.- 
Conf. mod. - Culs renommée - Tél 6, 


MONT-DE-MARSAN 


PATISSERIE CASTETS vütissier - Con- 
fiseur - Gincier - Tea Roam - Tél. 81 


MONTFORT-EN-CHALOSSE 


HOTEL DES VOYAGEURS Cuisine 
landaise - Garage - Electricité. 


PARENTIS-EN-BORN 


HOTEL DU LAC ET DES PINS 
André Bestaven - Cuisine très soignée 
Service par petites tables - Tél & 


PONTONX:-SUR-L'ADOUR 


CENTRAL HOTEL Mme Duprat, pro- 
priétaire - Cuisine landaise. 


RION-DES-LANDES 


HOTEL LAPEYRE Bonne cuisine lun- 
daise - Spécialité de foie gras aux rai- 


Ë 


ROQUEFORT 
HOTEL DU COMMERCE Route de 
Saint-Justin Cuisine bourgeoise - 


Téléphone 18. 


SAINTE-THÉRESE 


VOUS DONNERA TOUT CONFORT A DES PRIX INTERESSANTS 


ANGLET 


mives de L G ELAR 


SITE MERVEILLEUX: 
Mer, Forêt, 
Montagne 


Résidence - 


Pension 


© CONSULTEZ 


que des Basses-Pyrénées 


Allées Marines - BAYONNE et dans les principaux centres 


NENTE ET 


DAX.GARAGE 
— Rue Vincent-Depau — 


Agence Peugeot 
Vous trouverez toujours à 


DAX-GARAGE une excellente 
voiture PEUGEOT d'occasion, 


ASSURANCES 
C" La France 
[Vie-Incendie] 
Winterthur 
(Accidents) 


Agent général : 
A. LAMAISOH - DAX - T. 41 


UN BON CONSEIL 


Exigez de vo- 
tre fournisseur 
le véritable 
Roquefort 


“ENTRETIEN 
_ DE VOTRE VILLA 
| CONSULTEZ 


4 
G. LASCURAIX 
CAPBRETON (LANDES) 


DEVIS SUR DEMANDE 
SANS ENGAGEMENT 


LOCATION 


D'APPAREILS 


ee 


Gquipement 
Glectrique des 
Automobiles 


P. Maury 


2, RUE GAMBETTA 
BAYONNE TEL 735 


le spécialiste de 
la région 


Aeqs-Coiffure 


Face à 
l'ATRIUM 


Dosmes Messieurs 


Chronique 
x (Suite) 


LES LANDES 


Les Bonnes Adresses du Guide de La Fourchette 


régionale 
k 


MONT-DE-MARSAN 
La fête d'inauguration de l'Aérod#e 
me Henri Farbos. — Le générai De 
nain, ministre de l'air, a 
malin une délégation prés 
Léo Bouyssou, député, pr 
Conseil général des Landes 
nant notamment MM. Larrieu, malfé 
de Mont-de-Marsan, et Farbos, prsf 

dent de l'Aéro-Club des Landes 
M. Vernet, préfet des Landes, et Me 
Robert Lassalle, député, s'étaiént 
joints à la délégation, qui venait D 
Viter officiellement ls général Dendlf 
à présider à l'inauguration du noufel 

aérodrome de Mont-de-Marsan 
Le ministre # fait le meilleur nccufil 
à ln délégation et a confirmé sa pit 
Iesse antérieure de venir inaugu1#fe 
le dimanche 17 juin, cette ma gnitiqiie 
installation, qui répond à toutes li 
exigences de l'aéronautique moderfie. 
Feat réjaus dE 


ntact $ 


com pes 


offerte de ver 
ciellement avec ine Ml 
à appro s grandes ligne#le 
Programme qui lui a été soumis 
Tout permet de prévoir que la fêfe 
du 17 juin aura un éclat exceptiontiél, 
De tous les points du pays landais, 98 
se rendra à l'Aérodrome Henri FR 
bos, À 


— 


La Chambre de Commerce 
Chambre de Commerce des Landes 
réunie sous la présidence du Dr R& 
Mondiet, assisté de M. C Vernet, me 
fet des Landes, x examiné au cours 
sa dernière sännce, la question du 
seau Chalosse-Béarn, ce 
sur les allocations familiules, celle. 
la défense du blé, celle de l'ace 
économique franco-espagnol, celle 
tarifs de transport des bois, par 
min de fer et par camions, et celle 
fin de la crise économique 

En ce qui concerne ce dernier poli 
le Dr René Mondist à entretenu 
collègues des démarches qui se po 
muiventidans la région pour organ| 


de la 


ur 
e quitats 
product@ètrs, 
aires et és r& 
ion, para 
lyse la vie économique de la région: 
Unsecours de l'Etat va être distri 
bué aux ouvriers résiniers, et in répa 
tition en sera fuite entre eux suivant 
les règles de la plus complète équits 
ainsi que veut bien le confirmer | 


rcuss 


, Préfet des Landes. 


Bibliothèque municipale. — La EL; 
bliothèque municipale de Mont-i 
Marsan obtient un sucoès croissant 
Elle a prêté 1300 volumes en 1981/4700 
en 1832 et 2800 en 1933. 11 faut Gire 
qu'elle est admirablement administre 
On y trouve les noms des meilleurs 
écrivains de ce temps Jules Ro 
mains, André Maurois, Marguet: 
Brocs, Joseph de Pesquidoux, Emma- 
nuel Delbousquet, E Maurinc, Puui 
Morand, Pierre Benoit, Claude Anct 
Colette Yver, Jérôme K. Jérôme, Erck- 
mann-Chatrian, KR Kipling, F, Dos 
toievsky, Marcel Prévost, Colette, 3 
F. d'Estalenx, Paul Bourget ete 

Ce chofx indique une intel] {ffent 


Shifiume. Les-mdministrataurs Ur ln | 
‘êque ont droit aux plus sinci 


res félicitations 


Au lycée Victor-Duruy, — La fite 
de la première communion au lÿrée 
Victor-Duruy a réunit, jeudi, de tre= 
nombreuses familles à la chapelle du 
Lyoëe Vietor-Duruy, 

M. Jean Robert, Professeur de plano 
et de chant, a fait interpréter des 
chœurs difficiles ; les élèves sen 
DES honneur ; ils brillèpent 
partie rement dans une 
de M Jenn Robert. x € 

L'orchestre de MM Toujouse-M, 
€hy, ainsi que Mme ns. 
timée professeur au loée et M ; 
Piquemal, #nclen élève et ténor Let 
clé se sont fait entendre, 

M. Maurice Prat, Professéür au 1;- 
cée. a interprété, ensuite « LalCigne » 
de Camille Saint-Saë et un « No 


ré- 


« La Liberté du Sud-Ouest. 


Vernière, 
ln « Liberté du Sud-Ouest» à 


Se Marsan, à cessé sa collaberatio » 


E est remplacé par M Cordier, 
Mariage. — On annoÿce Je Procbh in 


PAPETERIES 
DE GASCOGNE 


PATE DE CELLULOSE AU SULFATE 
——— ENPAPIER KRAFT 


SIEGE SOCIAL & USINE MIMIZAN 


Lars Mont-de-Marsan 4287 


avec regret la mort à l'âge 


mariage de M. Georges Beaumont, in- 
tèrne des hôpitaux de Bordeaux, fils 
de Mme et M. Beaumont l'e 
chitecte de Mont-de 
Marguerite Berbine 


Nécrologie, — Nous avons 


appris 
de 81 ans 


de Mlle Perissé, institutrice en re- 
traite . 


RELIURES D'ART peur le 


prix d'une 
simple reliure ordinaire. Exécution 
très soignée et rapide, s adresser au 
bureau du journal. 


ORX 


Mariage. — On a célébré 
nier le mariage de M. M 
vec Mlle Marie Villenave 


POMAREZ 


{Son histoire) 


sont 


Læs objets sculptés en ivoire 
Hnalogues, sinon semblables, chez Je: 
deux peuples et l'époque éburnéenne 
de Brassempouy qui « été l'objet de 
tant de discussions ent S 
riens, a existé et dure encore 
Mongoloïdes du Nord, qui sont tou- 
jours à l'âge du renne 

Les tumulus des Landes 
trouve en aliant de Dax à Pomurez et 
à Amou, sont tous alignés le long de 
deux voles anciennes venant de Dax 
et blfurquant à Mimbaste, à uw 
paint jusqu'auquel leur trajet est c 
mun depuis la métropole des Tarbelli 
Celle qui est le plus au Sud sembie 
diriger vers Oloron et l'Espagne, et 
celle du Nord va évidemment du côté 
de l'antique capitale des Bernarnenses 
{Lescar) qui est située dans le pro 
longement de la même tralnée, jalon- 
née sur toute sa Jongueur par des tu- 
rmulus. 

De cette dernière voie se détache un 
embranchement qui le fait communi- 


que l'on 


. 


ement < 
&« runicaätion a été < é uw} 
partout, notamment par le pasteu 
Charles Frossard, sur les autres trai- 
nées glaciaires descendant des Pyré- 
nées 

Les constructeurs de ces tumulus 
et de ces routés vivaient nécossaire- 
ment à une époque Où la civilisation 
tait déja relativement avancée chez 
nous. Les Ibères, qui formaient le fond 
de leur race, avafent déjà dû fusion- 
ner avec quelques tribus celtiques où 
d'autres peuples envahisseurs avaient 
apporté jJes mélaux, le bronze, le fer 
qu l'on trouve dans leurs terires- 
buttes, et plus tard, l'or et l'argent 
Lis eurent en effet des monnaies fnf- 
tes avoc les deux métaux, car une piè- 
ce en or à, paraîlt-il, été amenée à }]n 
surface du s0! près de Taston, par une 
taupe, et recueillie par un paysan d'Es- 
tibeaux qui l'a vendit à un bijoutier 
d'Orthez et, de plus, Un autre paysan 
de Pomares découvrit sur le bord de 
la voie celtibèrianne, alliant, Croyans- 
nous, de Dax à Les tout un trésor 
composé de 400 piè de monnaie en 
argent, petit modèle, que M. Tailiobois 
attribue aux Tarb. et Qui ont été 
depuis la mort de ce regretté collègue 
de la Société de Borda, savamment 
étudiées par M. Adrien Blanchet, sous. 
bibliothécaire au Cabinet de médailles 
de la Bibliothèque nationale. M. Tail- 
lebais leur assignuit une antiquité de 
plus de vingt siècles I! en existe des 
spécimens au Musée de Borda à Dax, 

On croit généralement que, quoique 
située sur le territoire des Tarbelles, 
notre trainée glaciaire de Pomarez 
était, comme d'ailleurs tout le « Pont- 
Long », la propriété des Osquidates 
campestres qui n'étaient autres que 
les Osquidates Montani qui prenaient 
ce premier nom quand ils descendajent 
dans la plaine. I] est, en effet, certain 
que les bergers de la vallée « d'Os- 
sau » et de Barétous sont rostés, pen- 
dant des siècles, presque jusqu'à nos 
jours, les propriétaires de toutes les 
landes d'origine glaciaire de la con- 
trée, jusque dans le Bazadais 

Le clan d'Osquidutes qu'on pourrait 
appeler de Pomarez où plutôt de Tas- 
ton, formait un centre de la popula- 
tion très dense, si on en Juge par les 
nombreuses huttes disséminées le long 
des routes et surtout par l'importance 
et l'étendue de la ville ouùgros bourk, 
Qui en était 1a tête, la cupltnie, ce qui 
luis évidemment valu le nom de Tas- 
ton 
(A suivre) 


Mstruits le long de 


Louis Dufourcét 


(Landes) 


POUILLON 


Nécrologie. — Nous avons appris 
avec un vif regr a mort de M Lar- 
rède, buissier à Pouillon. Ji était venu 
s'installer à Pouillon il y a deux ans à 
peine 


FRIGECO - REFRIGERATEUR 
PROPRIA, 3; rue du 49° Bayonne 


PRECHACQ-LESBAINS 


Actic 


Société des Eaux, — Le 


Société des Eaux sont convo- 
blées générale ordinai 
ain, à 14 h. 30 


Rapport | d'Adminis 


ion et du commissaire aux comp- 


2 - Approbation des comptes de 
exercice et affectation des bénéfices 
3 - Renouvellement partiel du Con- 

seil d'administration 


4- Nomination des commissaires des 
comptes pour l'exercice 1934 
5 - Autorisation en exécution de l'ur- 


ticle 40 de la loi du 24 juillet 1887 


SAINTE-EULALIE-EN-BORN 


Conseil municipal, — Le Conseil mu- 
cipal a décidé que 1n commission des 
travaux arrétera acé définitif de 


à la mer, La som 
eat votée pour travaux 


la piste qui coné 
me de 2.000 fr 
de 


de mettre en re- 
53 centimes addition 


nols Vütés le 7 décembre 1880 pour ci 
vrir l'emprunt de l'électrification 


SAINT-GEOURS 
HOTEL-Restaurant LARRETGERE 
Foie gras - Gibier - C Eau cou- 
rante chaude et froide - Garage - Tél 

cabine publique 


SAINT-GIRONS-EN-MARENSIN 
HOTEL MORESMAU 


| Cabine publique 


Téléphone 


SAINT-VINCENT-DE-TYROSSE 

Foles 
- Cui- 
- Garage 


SANGUINET 
HOTEL DES GRANDS LACS 
« Chez Germaine » - Pens. à par. de 
30 fr. - Cuisine du pays - T ÿ 
—— 


SOUSTONS 
| € 7; 
HOTEL DU COMMERCE Cuisine 
landaise renommée - Garbure - Choux 
farcis à ln jandaise - Piquepouit des 
Landes - Garage Téléphone 16. 


PHONOS 


| PISSOS (En face l'église 
l 


TOUTES 


P I A 


MAR 


Le Marconi 5 
sur tous courants 


Accords - 


Lmprimerte Madim - Bayonne, 


PIANOS - 
——+t. S. F. 


1.250" 


SAUGNAC-ET-CAMBRAN 


Accident d'automobile. — Dans In 
traversée de la commune de Saugnnc 
et-Cambran, un automobiliste a tam- 
ponné un enfant de douze ans, qui na 


à tué 


VIELLE-SAINT-GIRON 


Le Gel, — Une véritable catastrophe 
s'est abattue sur notre commune. Duns 
2 nuit du 17 au 18 mai, une forte £e- 
lée a anéanti toutes les belles.et riches 
promesses du sol : vignes, Pommes de 
terre, haricots, jeunes plants certains 
arbres fruitiers, tout cela est brûlé 
Quant au seigle, on ne peut pas encore 
mais on redoute qu'il 


se prononcer 
soit égnlement atteint. 


CHAUFFAGE ELECTRIQUE 
PROPRIA, 3, rue du 49° Bayonne 


PROPRIETAIRES DE CAMIONS — 
pour la mise au point et le réglage des 
pompes d'injection de vos DIESEL, 
adressez-vous à P. MAURY, 22, rue 
Gambetta, Bayonne. Outillé pour ces 
genres de travaux, Exclusivité pour La 
région. 


POMAREZ 
HOTEL DE LA HALLE JB. Bedora 


Cuisine landaise - Spécialité de crêpes 


- YCHOUX 
HOTEL ET CAFE DE FRANCE 


Cuisine soignée - Garage Téléphone 6. 


CELDEE 2 


Léon Despons 


Antiquaire 
Ebéniste d'Art diplômé 


de l'Ouest - BAYONNE 


téernre lo Cathedsaie) 


SUD-OUEST, LES PHOTOS D'ART 
DE LA  CQJTE D'ARGENT, 
BASOUE LANDAISE 
ERGIRONDINE, SONI SIGNES 


ni hopetnes 


Photographe-Paysagiste d'art 
Médaillé-Diplômé 
—— CASTETS-DES-LANDES —— 


MUSIQUE 


- DISQUES 


HDLC | 


33, tue des Carmes 
&l,rve de Mulhouse 


—DAX— 


LES MARQUES 


N OS 


ERARD - PLEYEL - GAVEAU, etc. 


Phonos & Disques 
— GRAMOPHONE.-COLUMBIA — 
—— PATHE + ODEON etc. — 


T. S. F. 


CONI 


vient de lancer deux nouveaux postes 


Le Marconi 6 
une perfection 


1.750" 


Réparations 


Location de Pianos et de Postes - Dépannages 


Le Gérant : 
rue Vincent-Depaul, 7$, Dax (Landes) 


Albert Lamaison 


